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le grand trianon et ses jardins  

Situé à environ un kilomètre et demi du château de 
Versailles, à l’extrémité du bras nord du Grand Canal,  
le Grand Trianon a été précédé d’un premier château bâti 
en 1670 par Louis Le Vau, appelé Trianon de Porcelaine. 
En e�et, celui-ci était couvert de faïences bleues et 
blanches rappelant le « style chinois ». Les jardins de ce 
palais dessinés par Michel Le Bouteux étaient alors très 
richement pourvus en �eurs odoriférantes : jasmins, 
tubéreuses ou encore jacinthes. Aux milliers de bulbes  
en pleine �oraison se mêlaient également des �eurs rares. 

En 1687, le Trianon de Porcelaine est détruit et remplacé 
par l’actuel bâtiment, originellement appelé Trianon de 
marbre, œuvre de Jules Hardouin-Mansart.  
André Le Nôtre étend alors les jardins en ne réalisant que 
très peu de modi�cations. Des dizaines de milliers de 
plantes vivaces et tubéreuses o�rent un spectacle �euri et 
embaumé qui animait la perfection de cette architecture 
tout entière ouverte sur les jardins. 

Au tout début du XVIIIe siècle, Jules Hardouin-Mansart  
intervient sur les jardins et les fontaines du Grand 
Trianon. Il a, en e�et, depuis la �n du XVIIe siècle,  
la responsabilité des jardins de Versailles, tandis que la 
composante baroque des aménagements de Le Nôtre n’est 
plus d’actualité. 

La nouvelle composition prévoit l’aménagement des 
Salles vertes – nom donné aux bosquets du Grand 
Trianon – architectures végétales réparties autour d’une 
longue allée tracée selon un axe nord-sud, véritables lieux 
intimes voués à la délectation.

Le décor des bassins fait l’objet d’un rééquilibrage : 
certaines sculptures sont déplacées des jardins de 
Versailles jusqu’au Grand Trianon où il n’y en avait 
aucune jusque là. Les miroirs et les jets déclinant toute la 
diversité des �gures hydrauliques de Trianon s’inscrivent 
ainsi dans les nouvelles perspectives du jardin jalonnées 
d’ouvrages précieux. Les trois bassins des parterres haut 
et bas, celui de l’extrémité de Trianon-sous-Bois ainsi 
que le Bu�et d’eau, édi�és en marbre rose semblable aux 
pilastres du bâtiment, complètent l’harmonie parfaite 
entre le palais et son environnement.

Aujourd’hui encore, les jardins du Grand Trianon sont  
remarquables pour le large étagement de parterres qu’ils 
déploient, les écrins arborés et lointains qui les entourent, 
et les vues uniques qu’ils ménagent sur le Grand Canal.


